
 ST SAUVEUR DE GRANDFUEL 
PATRIMOINE:

C’est sur la départementale reliant Réquista à Rodez, que se trouve
une petite église du nom de Saint-Sauveur de Grandfuel. 

Selon Jacques Astor, Onomastique de profession, le nom du village
relie un toponyme chrétien à la réalité locale d’un territoire boisé,

Grandfuel signifiant « Grand Bois ». 
 

L’église de Saint-Sauveur de Grandfuel est un édifice religieux, accolé
à un presbytère. La première mention du lieu date de 1079. La

construction est initiée vers le XVe siècle. 

L’édifice religieux renferme des joyaux classés que vous pourrez
découvrir lors de votre visite. Il s’agit d’une chaire et d’un retable. 
La classification aux Monument Historique de ces derniers date de
1981. 
Le retable avait pour but de faire apprendre la région chrétienne
aux populations locales. 
Il dépend d’un mobilier en bois sculpté dont vous pourrez voir les
magnifiques peintures. Certains acteurs locaux, comme Joseph
Pons, prieur de Saint-Sauveur au XVIIIe siècle, commandaient des
joyaux pour rendre hommage à cette épine. 
L’église détient aussi quelques tableaux dans les chapelles qui ont
aussi été classés.
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Saint Sauveur de Grandfuel doit son histoire à l’épine. 

Selon la tradition chrétienne, elle était posée sur la tête du Christ, lors de sa crucifixion. 
Son arrivée est datée au 9 août 1758. 

Cette épine engendre avec elle de nombreux pèlerinages, dont certains ont marqué
l’histoire de l’église. 

Les premières mentions de pèlerinages datent de 1893, mais les sources citent plus
particulièrement ceux du XXe siècle. Aux archives paroissiales de Rodez, des traces des

processions religieuses y sont soigneusement conservées. En effet, les aveyronnais et les
habitants des alentours du village se recueillaient afin d’effectuer un chemin particulier en

fonction de la demande faite lors de la processions. Les croyants pouvaient demander
d’obtenir de la pluie en cas de grosses sècheresses ou au contraire du soleil, si des pluies

diluviennes avaient dégradé les récoltes. 
Pour finir, quelques enfants pouvaient être atteint de la teigne et ces pèlerinages

permettaient de les guérir, grâce à l’épine. 
Ces processions avaient donc pour but, pour les croyants, de demander de l’aide pour les
cultures et la vie quotidienne en Aveyron, plus particulièrement autour de Saint-Sauveur

de Grandfuel. 
La première procession a été organisée le 15 mai 1893. Quant à la dernière, elle s’est

déroulée le 22 août 1949. 
 

 
 

 

Deux vidéos vous sont proposées via
le lien (youtube) suivant:

https://www.youtube.com/chann
el/UCLWXuP5zyIGcl1Z1mA8CmLg

https://www.youtube.com/channel/UCLWXuP5zyIGcl1Z1mA8CmLg

